
Quelques poèmes… sur les 
contraires



Le grand, c'est le petit qui s'élève.

Le lent, c'est le rapide qui s’épuise.

Le malheur, c'est le bonheur qui perd sa couleur.

Le mal, c'est le bien qui entre du côté obscur.

Le tôt, c'est le tard qui est en avance.

Le connu, c'est l’inconnu qui devient célèbre.

Le mensonge, c'est la vérité qui ment.

La vérité, c'est le mensonge qui dit vrai.

Le plein, c'est le vide rempli.

Antoine



Le grand, c'est le petit qui s'élève.

Le lent, c'est le rapide qui ralentit.

Le malheur, c'est le bonheur qui s’achève.

Le mal, c'est le bien qui se finit.

Le tôt, c'est le tard qui recule.

Le connu, c'est l’inconnu qui se réveille.

Le mensonge, c'est la vérité qui se tait.

La vérité, c'est le mensonge qui vole en éclat.

Le plein, c'est le vide rempli.

Keissy



Le grand, c'est le petit qui s'élève.

Le lent, c'est le rapide qui prend son temps.

Le malheur, c'est le bonheur qui s’en va.

Le mal, c'est le bien qui fait souffrir.

Le tôt, c'est le tard en retard.

Le connu, c'est l’inconnu à découvrir.

Le mensonge, c'est la vérité cachée.

La vérité, c'est le mensonge avoué.

Le plein, c'est le vide rempli.

Mathis. M



Le grand, c'est le petit qui s'élève.

Le lent, c'est le rapide qui se fatigue.

Le malheur, c'est le bonheur qui s’épuise.

Le mal, c'est le bien qui fait des bêtises.

Le tôt, c'est le tard qui se réveille.

Le connu, c'est l’inconnu qui devient célèbre.

Le mensonge, c'est la vérité qui change de 

sens.

La vérité, c'est le mensonge qui s’enflamme.

Le plein, c'est le vide rempli.

Enola



Le grand, c'est le petit qui s'élève.

Le lent, c'est la vitesse qui s’épuise.

Le malheur, c'est le bonheur qui s’assombrit.

Le mal, c'est le bien qui meurt.

Le tôt, c'est le tard avec des heures en moins.

Le connu, c'est l’inconnu avec ses fans.

Le mensonge, c'est la vérité qui part en 

vacances.

La vérité, c'est le mensonge qui perd au 

tiercé.

Le plein, c'est le vide rempli.

Hugo



Le grand, c'est le petit qui s'élève.

Le lent, c'est la vitesse au ralenti.

Le malheur, c'est le bonheur qui s’éteint.

Le mal, c'est le bien douloureux.

Le tôt, c'est le tard en avance.

Le connu, c'est l’inconnu invisible.

Le mensonge, c'est la vérité de ce qui n’existe 

pas.

La vérité, c'est le mensonge de l’imagination

Le virus, c’est l’anticorps empoisonné.

La lune, c’est le soleil de la nuit.

Le plein, c'est le vide rempli.

Gurval



Le grand, c'est le petit qui s'élève.

Le lent, c'est le rapide qui ralentit.

Le malheur, c'est le bonheur qui 

s’enflamme.

Le mal, c'est le bien qui se perd.

Le tôt, c'est le tard qui se réveille.

Le connu, c'est l’inconnu qui devient 

célèbre.

Le mensonge, c'est la vérité qui s’assombrit.

La vérité, c'est le mensonge qui s’éclaire.

Le plein, c'est le vide rempli.

Michaël. R



« Le contraire du contraire, c’est 
le contraire ! »

Philippe Geluck


